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les autres, les femmes ont des intérêts communs qui les incitent
à la solidarité par dessus toutes les frontières.

Sans doute, elles n'auraient point évité la guerre, résultante
d'obscurs facteurs contre lesquels se brise la volonté humaine,
mais elles en auraient modifié le cours et leur effort plus
coordonné eût certainement plus pratiquement abouti.

La conclusion qui s'impose, quoi qu'il en coûte à notre sentiment

de l'avouer, est celle même que me soumettait M. Ernest Bovet,
le vaillant directeur de Wissen und Leben-. „Les droits de la femme,
tous les droits, sont une nécessité dans l'évolution de la justice
humaine". Mais qu'avant de les lui donner, on la prépare à les

exercer. Que par une culture civique intelligente on la renseigne
non seulement sur l'histoire pittoresque et sentimentale de son pays,
mais encore sur son développement psychologique, ses valeurs et
ses nécessités économiques, son évolution sociale. Alors, elle pourra
prendre une part active aux grandes actions collectives. Elle en
aura payé le droit, par le complet sacrifice d'elle-même. Instruite par la

guerre, attachée plus que jamais à son pays, pitoyable à toutes
les misères pour en avoir été la victime expiatoire ou le témoin
inutile, elle pourra travailler, par l'établissement de la paix, à la

grandeur future de la Patrie.
L. HAUTESOURCE

MEIN SOMMER
Von R. J. Lang

Du bist mein strahlender Sommertag,
Ich liege froh unter einem Baum,
Die Blätter über mir regen sich kaum
Und die Vögel kreischen vor mir im Hag.

Ich staune in die Sonne hinein,
Die Augen tun mir vor Leuchten weh:
So dass ich einen hellen Schein
Um deine braunen Haare seh.
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